
La dernière digue 

 

(Bruitage : Pluie battante, tonnerre lointain, bruit d'eau qui clapote contre les murs.)  

Guillaume : (Angoissé, frappant contre une vitre) Regardez dehors ! C’est un cauchemar qui 

recommence. L’eau monte encore, elle gagne centimètre par centimètre. C’est la troisième 

fois cette année... et c'est la pire. 

Stephanie : (Voix tremblante) Ma rue est déjà sous les eaux. J'ai vu les voitures flotter 

comme des jouets en plastique. Si on ne fait rien, le rez-de-chaussée sera submergé avant 

minuit. 

Iulia : (Déterminée) Écoutez-moi ! On ne peut pas rester là à attendre les secours. J’ai mon 

capteur hydrométrique ici. Les données sont claires : le pic de crue n'est pas encore là. Mais 

j’ai un plan. La vieille digue du fond de la vallée... si on ouvre la vanne manuelle, l’eau sera 

déviée vers le grand canal de décharge. Elle ira dans les champs, pas dans nos salons. 

Elwys : (Sortant son matériel) Je prends ma caméra et mes batteries. Le monde doit voir ce 

qui se passe ici. On va filmer la vérité en direct. Si on doit enfreindre les règles pour sauver 

le village, il faut que tout le monde soit témoin. On y va ! 

(Bruitage : Vent violent, craquements de métal, bruit de pas lourds dans la boue. Le son de 

la cascade est assourdissant.) 

Ionel : (Essoufflé, forçant sur une barre de fer) C’est rouillé ! La corrosion a tout bloqué... 

Aidez-moi ! C’est dur à ouvrir, ça ne bouge pas d'un millimètre ! 

(Soudain, un bruit de moteur de voiture de luxe freine brusquement. Une portière claque.) 

Madame V : (Crie pour couvrir le bruit de l'orage) Arrêtez tout de suite ! Éloignez-vous de 

cette vanne ! Je possède les usines en aval. Si vous ouvrez cette digue, le flux va dévaster 

mes entrepôts et mes lignes de production ! 

Doaa : (Révoltée) Mais Madame, vous ne comprenez pas ? Si on n'ouvre pas, c'est tout le 

village qui est rayé de la carte ! Des familles, des enfants... l'eau va détruire des vies ! 

Madame V : Je m’en moque de vos jardins et de vos caves ! Mon usine représente des 

millions d'euros, des contrats internationaux ! Vous n'avez aucun droit légal de toucher à 

cette structure. 

Elwys : (S'approchant avec sa caméra, un sourire provocateur) Le droit légal ? Regardez 

l'objectif, Madame V. Vous êtes en direct. 10 000 personnes voient votre visage en ce 

moment même. Ils entendent que vous préférez vos machines à la vie de vos voisins. Alors, 

vous voulez toujours porter plainte ? 

Madame V : (Bégayant) Vous... vous n'avez pas le droit... Éteignez ça ! 

(Bruitage : Un immense "CRAC" métallique, suivi d'un grondement sourd d'eau qui 

s'engouffre dans un tunnel.) 

Ionel : (Cri de triomphe) C’est ouvert ! La roue a cédé ! Regardez, l'eau s'engouffre dans le 

canal ! 

Iulia : (Regardant son capteur avec panique) Attendez ! Reculez ! La pression est beaucoup 

trop forte pour la vieille structure ! Les parois vibrent... La digue peut exploser à tout moment! 

Doaa : Courez !!! Vers la colline, vite ! 

(Bruitage : Un fracas colossal, comme une explosion d'eau. Puis, progressivement, le bruit de 

la pluie s'atténue. On entend quelques oiseaux au loin et le ruissellement calme d'un 

ruisseau.) 

Stephanie : (Reprenant son souffle) On est... on est tous vivants ? 

Iulia : Oui. Regardez en bas... le niveau baisse déjà. Le village est sauvé. On a réussi. 

(Bruitage : Bip... Bip... Bip... Un réveil électronique insistant.) 

Guillaume : (Se réveillant en sursaut, haletant) Vite ! Fermez la vanne ! La pression est trop 

forte ! 



Stephanie : (Voix douce, calme) Guillaume ? Calme-toi, respire. Tu es dans ta chambre. Tu 

as encore fait un cauchemar ? Tu es tout en sueur. 

Guillaume : (S'asseyant péniblement) C’était si réel, Stephanie... la pluie, le métal rouillé, la 

peur. Mais au milieu de tout ça, j'ai compris une chose : si on reste unis, on peut trouver une 

solution avant qu'il ne soit trop tard. 

Voix finale (Guillaume, en écho philosophique) : Ce n’est pas seulement un rêve, c’est un 

avertissement que mon esprit m'envoie. La nature nous parle, et l'eau qui monte n'attendra 

pas qu'on soit prêts. Protéger notre monde n'est pas une option, c'est notre seule 

responsabilité dans la réalité. qu’est que nous pouvons faire? 

Stéphanie :ètaindre la lumière 

Aurora:fermer le rubinet 

Lorenzo: faire le tri sélectif 

Guillaume: protéger notre monde c’est pas un option, c’est notre grande responsabilité dans 

la réalité. 


